Altiero Spinelli et la Communauté européenne de défense : fédéralisme fonctionnaliste ou fonctionnalisme fédéraliste ?

Lorsque mon sujet m’a été transmis, je n’ai réellement réussi à le cerner. J’ai donc décidé de me rendre sur Internet afin d’en savoir un peu plus sur la personnalité qui était au cœur de mon heuristique : Altiero Spinelli. Après quelques heures, je tenais un début de piste. J’ai trouvé par ce biais le fameux Manifeste de Ventotene qui m’a guidée sur la piste du fédéralisme. Je me suis alors rendue dans diverses bibliothèques. J’ai trouvé deux livres consacrés à cet homme politique italien. Il s’agissait des livres de deux professeurs d’universités, Maria Grazia Melchionni et Jerzy Lukaszewski. Une fois ces ouvrages parcourus, j’ai décidé de trouver des ouvrages plus larges traitant de l’intégration européenne de la fin de la deuxième guerre mondiale à nos jours afin de saisir le contexte général européen de ces débats pour l’intégration. Ces ouvrages m’ont permis de mieux comprendre le rôle de Spinelli dans l’intégration européenne ainsi que sa bataille pour la création de la communauté européenne de défense. Au fur et à mesure de mes recherches et de mes lectures, ma phrase de départ ne me paraissait plus barbare. Les travaux qui m’ont permis de réaliser ce travail n’ont pas été rédigés par des historiens à proprement parler. Leurs auteurs sont tous au cœur de la question européenne. En effet, ces derniers sont soit des étudiants ou des professeurs d’universités ayant basé leurs recherches sur ce sujet, ou encore des acteurs se trouvant au centre même de commissions européennes pour l’intégration ou de mouvements fédéralistes.

Au cours de la deuxième guerre mondiale, l’Europe se rend compte de la nécessité de mettre en place une union regroupant ses peuples. En effet, l’horreur du conflit confirme ce que Paul Valéry disait après la grande guerre déjà : « nations, nous savons que nous sommes mortelles »1. Diverses initiatives se mettent en place afin de donner sa chance à l’Europe unie. Au lendemain de la première guerre mondiale, Aristide Briand présentait son projet de fédération européenne. Quelques années plus tard, alors que l’Europe était à nouveau à feu et à sang, le mouvement fédéraliste était né. 

Reclus sur la petite île de Ventotene en Italie, Altiero Spinelli observe, analyse l’évolution de la situation de l’Europe. Une fois libéré il passera le restant de ses jours à se battre pour ses idées. Quelle est la vision de cet homme quant à l’intégration européenne ? Qu’est-ce que le fédéralisme et quels sont ses enjeux ? Et enfin, quel sera son rôle dans la tentative de création de la Communauté européenne de défense ? Un autre mouvement est très actif à cette même période. Il s’agit du fonctionnalisme. Quelles sont ses caractéristiques ? En quoi diffère-t-il du fédéralisme ? Sans pour autant refaire toute l’histoire européenne, où en sont de ces deux mouvements à l’heure actuelle ?

Enfermé sur l’île de Ventotene, Altiero Spinelli réfléchit à la situation qui serait la meilleure pour l’Europe afin qu’elle ne sombre à nouveau dans l’horreur. Ses réflexions le poussent, à l’été 1941, à écrire avec l’aide de Ernesto Rossi et Eugenio Colorni le Manifeste de Ventotene qui est le texte de base des fondements théoriques de l’Europe fédérale2. Ils considèrent que la Fédération européenne est la solution la plus simple à tous les problèmes européens3. En 1943, Spinelli fonde le Mouvement Fédéraliste européen. En 1946, ce mouvement rejoindra l’Union Européenne des Fédéralistes fraîchement née. Les défenseurs du fédéralisme se battent pour une union politique européenne et veulent un pacte fédéral4. Ce dernier établirait « au-dessus des Etats-nations, une autorité fédérale dotée de véritables pouvoirs dans les domaines de la politique étrangère, de la défense et de l’économie »5. Les enjeux du fédéralisme sont nombreux. Parmi eux, la fin de l’autarcie économique des pays, la victoire définitive de la démocratie, la protection efficace des minorités, la seule solution durable et équitable au problème allemand, la mise hors la loi de la guerre en Europe6.

Altiero Spinelli joue un rôle majeur dans le projet de Communauté européenne de défense (CED). Il propose « que l’Assemblée commune de la CED reçoive un mandat de caractère constituant »7. Avec l’aide de Alcide de Gasperi, chef du gouvernement italien, ils font insérer l’article 38 dans le traité de la CED qui prévoit une autorité politique européenne. La CED est signée le 27 mai 1952. Son sort est maintenant aux mains des parlements européens. Peu de temps avant le 30 août 1954, date de l’échec de la CED, Spinelli parle de son état d’esprit en faisant allusion au Vieil homme et la mer de Hemingway en ces termes « je me suis senti très proche du vieux pêcheur qui, après une lutte épique, tue le plus gros poisson de sa vie, mais que les requins dévorent, ne lui en laissant ramener à terre que la tête et les arêtes »8. Sa lutte acharnée a été balayée du simple refus de la France. Les fédéralistes sont en perte de vitesse et les gouvernements européens mettent maintenant l’accent sur l’intégration dans les domaines économiques et techniques. L’union européenne des fédéralistes se scinde en deux groupes. En 1970, Spinelli devient membre de la Commission de la Communauté européenne puis, en 1979, membre du Parlement européen. C’est à ce poste qu’il proposera un projet d’Union européenne qui intègre entre autre une coopération politique. Son avant-projet sera adopté en 19849.

Le fonctionnalisme diffère du fédéralisme en ce sens que contrairement à ce dernier, il propose une intégration par le bas. Il s’agit d’une sorte de fédéralisme à l’envers10. Pour construire l’Europe, il faut tout d’abord mettre plusieurs domaines d’activités en commun, à commencer par le domaine économique, l’intégration politique suivra (les fédéralistes ne sont pas convaincus par cette idée)11. Représenté par Monnet et Schuman, ses grandes réalisations sont la Communauté européenne du charbon et de l’acier (CECA), Euratom, le marché commun et le Traité de Maastricht du 7 février 1992. Pour les fonctionnalistes, les pays européens doivent abandonner progressivement leurs compétences et donc leur souveraineté, raison pour laquelle il faut avant tout s’intéresser aux domaines d’intérêts les plus concrets sans pour autant avoir besoin d’une constitution. 

A l’heure actuelle, le sort de la Communauté européenne n’est pas encore réglé. Les pays européens ont grande peine à lâcher leur souveraineté nationale ce qui rend l’émergence d’une souveraineté fédérale impossible. L’union européenne est déjà fédérale en ce qui concerne l’économie étant donné que toutes les décisions sont prises de manière supra-nationales. Le droit est en cours de fédéralisation12. Aujourd’hui, le fonctionnalisme est critiqué dans le sens où si l’on reconnaît qu’il a bien permis l’Europe, il aurait entraîné un déficit démocratique13. Si un système fédéral avait été mis en place, nous aurions à l’heure actuelle un système vertical (un gouvernement subordonné à un parlement). En réalité, nous sommes face à un système horizontal où 3 institutions fonctionnent ensembles (Commission, Parlement et Conseil)14, aucun contrôle effectif ne peut donc avoir lieu. L’Europe ne dispose toujours pas de constitution. Malgré tout, certains efforts sont fournis en ce sens. Valéry Giscard d’Estaing, président de la Convention européenne travaille en ce sens.

Le fédéralisme tout comme le fonctionnalisme « imaginent l’Union européenne à partir d’une structure ou d’une formation étatique telles que l’histoire des Etats-nations l’a façonnée jusqu’ici »15. Peut-être faudrait-il une toute nouvelle vision de l’Europe, une nouvelle Charte, un nouvel élan ! Mais comme disait très justement Alain Cotta, « Deux Europes coexistent : celle qui se fait et celle qui s’imagine »16.

Diverses difficultés sont apparues lors de cette heuristique. Tout d’abord, de nombreuses sources intéressantes se trouvent à l’étranger. D’autres sources, disponibles en Suisse, sont en italien, langue que je ne pratique malheureusement pas. Malgré tout, les ouvrages et travaux sur l’Union européenne sont nombreux. Là réside un autre problème. Ayant passé énormément de temps à lire, le sujet est tellement vaste que le nombre de page autorisé m’a fait procéder à un choix quant aux éléments à donner.

Le matériel que j’ai utilisé provient d’auteurs le plus souvent impliqués dans le processus d’intégration ou alors dans des groupes d’opinions. Ainsi, il n’a pas toujours été facile de dégager les éléments appartenant à leur vision propre de ceux découlant objectivement de la situation.
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